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L'ARCHITECTURE NAVALE A L'EXPOSITION UNIVERSELLE
DE PARIS. (')

L'exposition universelle, en mettant en presence les differents types
de navires cuirasses des marines francaise et anglaise, a permis
d'apprecier les importants progres realises dans ces derniers temps en
architeclure navale. Celte exposition prouve, d'une maniere incon-
testable, que les deux nations rivalisent pour inlroduire dans leur
marine militaire des perfectionnements de nature ä leur assurer la

prepondörance sur mer.
En Angleterre, on remarque cette particularite que les industriels

prennent une large part aux travaux de conslruction maritime.
Plusieurs hommes d'un talent incontestable se sont associes dans

ce pays pour cröer un sysleme de navires de guerre different de

celui adoptö par le gouvernement. Ils n'ont recule devant aucune
depense pour meltre leurs idees ä execulion ; on peut en conelure

qu'ils ont une grande confiance dans le succes de leurs coneeptions.
Un ecrivain anglais tres-compötent en matiere d'architecture navale

a decrit dans le Times la parlie de l'Exposition consacree specialement
ä la marine mililaire.

Nous empruntons ä cet ecrivain les renseignements suivants qui se

rattachent aux differentes -construclions navales exposöes, tant par les

particuliers que par les gouvernements.
MM. Napier, de Glasgow, ont expose, dans la section röservee ä

la marine anglaise, plusieurs tres-beaux modeles de navires dont ils

proposent la construction. Ces modöles onl ete execules par M. Hen-
wood, d'apres les plans du vice-amiral Holsted, approuvös en dernier
lieu par le capitaine Cowper-Coler's. Les navires projetes doivent
elre armes de canons du systöme Whitworlh, places sur des affüls
du capitaine Healhorn. Le capitaine Scolt et M. Cunningham ont donne
le plan des machines de toul ce qui concerne l'emmönagement
interieur des bätiments.

L'exposition de MM. Napier comprend huit navires :

Trois vaisseaux de ligne, deux fregates, deux corvettes et un
aviso.

Ces bäliments ont lous une vitesse uniforme de 14 nceuds ä l'heure,
ä Texception du dernier dont la marche esl de 15 noeuds. Ils peuvent
contenir un öquipage de 850 hommes el l'approvisionnement necessaire

pour naviguer pendant trois mois. L'equipage de l'aviso peut
renfermer 300 hommes. Les machines sont de 800 ä 1300 chevaux

(') Extrait du Journal de l'Armee beige.
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et l'approvisionnement en charbon est calcule ä raison d'une tonne

par cheval de force. La longueur de bout ä bout est de 332 ä 455

pieds; le tonnage de 3648 ä 10,764 tonnes.
Tous ces navires sont construits d'apres les mömes principes, et

different seulement par leurs dimensions. Les canons destinös ä leur
armement sont d'un calibre uniforme, le nombre en est determine
d'apres les dimensions du navire. II est ä remarquer qu'en Angleterre,
comme dans d'autres pays, les opinions ont bien varie depuis quelques
annees sur le merite des canons de gros calibre pour l'usage de Ia

marine. Les memes officiers de la marine anglaise qui, en 1862,
metlaient toute leur confiance dans le canon lisse de 68, leur fameux

brown-bess, ont change de maniere de voir aujourd'hui el proposent,
pour l'armement de ces nouveaux bätiments, des canons de 300 livres
du Systeme Withworth.

Tous les canons de gros calibre sont places dans des lourelles.
La conslruclion des navires enumeres ci-dessus presente une grande

solidite.
D'apres Ie projet de MM. Napier, Ia hauteur des bätiments au-dessus

de la flottaison est, pour le vaisseau de ligne, de 19 pieds; pour la

fregate de 17 pieds 6 pouces, et pour la corvetle, de 14 pieds 6

pouces.
Le tir des canons de 300 livres etant tres-dispendieux, on propose

d'employer des canons d'un plus faible calibre pour l'armement des

batleries autres que celles des tourelles. Les tourelles ne sont point
placees sur le meme alignement, elles ont öte echelonhees de
maniere ä pouvoir diriger leurs feux dans toules les direclions; on a

dispose au-dessus des tourelles des blockhaus qui permeltent de faire

usage d'armes ä feu portatives et de canons de petit calibre ; ces

blockhaus peuvent etre delruits sans nuire ä la resistance des

tourelles.

On a adopte deux systemes pour fixer le gouvernail; il y a un double

etambol construit d'apres les plans generalement suivis en France
et pour quelques navires dans la marine anglaise. Le timonier est

protege par une construction en fer d'une grande soliditö. Toute la
partie qui concerne le gouvernail est construite avec beaucoup [de

soin. L'emmenagement interieur du navire ne laisse rien ä desirer.
On a fait usage autant que possible de machines pour remplacer

le travail manuel. On peut transporter 800 hommes k bord indepen-
damment de l'equipage. Les tourelles se meuvent d'apres le sysleme
adopte en Angleterre, qui differe de celui en usage dans la marine
americaine. Nous devons faire observer que tous ces navires ont une
grande longueur; ils different ainsi essentiellement des nouvelles
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constructions de la marine anglaise; on sait, en effet, que la

longueur des navires construits en dernier lieu a ötö considörablement
reduile ; en cela la marine anglaise a imile la France et d'autres

pays.
La longueur ä donner aux navires est encore aujourd'hui l'objet

de vives contestalions. Plusieurs constructeurs prötendent que, pour
obtenir une marche rapide, il faut allonger autant que possible les

navires; d'un autre cötö, on doit reconnaitre qu'en allongeant les

bätiments de guerre, on augmenle les difficultes de la manoeuvre;
cette opinion a öte soutenue dans une brochure publiee par un officier

italien k la suite de la bataille de Lissa. On est göneralement
d'accord que les navires qui ont peu de longueur sont dans de

meilleures conditions pour soutenir un combat naval.

L'observateur intelligent, en parcourant l'Exposition, doit reconnaitre

que toutes les nations fonl les plus grands efforts pour obtenir
le meilleur bätiment de guerre possible; sous ce rapport, il existe,
en ce moment, la meme lutte entre les ingenieurs maritimes que
celle qui s'est produite, il y a peu d'annöes, pour la construction du

meilleur canon rayö.
L'Angleterre a aujourd'hui en construction le Monarque et le

Capilaine. Depuis l'adoption de ces deux types, il ne s'est plus rien
produit, ä Texception de quelques petits navires; il importe cependant

de ne pas s'arröter dans la voie des nouvelles constructions, car,
de möme qu'un navire cuirasse peut detruire completement une flotle
en bois, un bätiment construit de maniere ä ötre invulnerable occa-
sionnerait la destruction de navires cuirassös presenlant moins de

resistance. Le salut de l'Angleterre exige que sa marine ait toujours en
construction des navires au moins egaux ä ceux que pourraient lui

opposer ses adversaires. Mentionnons ici qu'il exisle en Angleterre
une tendance ä ne plus se servir que de la vapeur et de doubler la

force des machines.
L'amirautö est en ce moment saisie d'un projet de navire prösentö

par le constructeur en chef. Ce navire a une grande vitesse et est

protege par des plaques de 15 pouces; il est ä tourelles et possöde

en meme temps des batteries de flanc qui peuvent etre armees de

pieces du plus fort calibre. II serait bon, nous parait-il, d'utiliser une
partie de Targent desline aux constructions de la marine militaire

pour rechercher les moyens de perfeclionner les navires k Operon,

qui ont un röle important ä remplir dans les combats maritimes.
On a imagine plusieurs systemes pour amortir le choc contre les

plaques des navires cuirasses. Apres bien des essais, on a generalement

adopte le Systeme de construction en bois, revetue de plaques



- 527 —

en fer pour les navires ordinaires, et d'une double cuirasse pour les
navires d'un plus fort tonnage.

M. Chalmers a prösente un sysleme qui semble offrir une grande
resistance. II affirme, non sans raison, que son dispositif, qui
consiste ä superposer les plaques horizontalement, presente la plus grande
resistance contre le tir des projectiles; ce genre de construction est, ä
la verite, tres coüteux. Voici le dispositif Chalmers essaye ä Shcebu-

ryness; il se compose : d'une plaque exterieure en fer de 3 5/» pouces

d'öpaisseur, de plaques en fer placees horizontalement, d'une
plaque en fer de 1 3/„ pouce, d'un matelas ou soutien en bois de 3
% pouces, d'une contre-plaque en fer de ö/8 de pouce.

On a expörimente en dernier lieu ä Vincennes le dispositif
Chalmers, en laisant usage pour le tir du canon Armstrong et du canon
francais. Quelques officiers anglais avaient obtenu Tautorisation de

Tempereur d'assister ä ces experiences; ils ont pu s'assurer dans une
premiere söance que le canon de 9 pouces d'Armstrong n'etait pas
parvenu ä percer ce bordage. Quelques jours apres ce premier essai,
on a continue le lir contre ces plaques, mais les Anglais n'ont plus
ete admis aux epreuves. On a pretendu avoir perce le dispositif
Chalmers; ce constructeur affirme toutefois que le bordage essaye ä
Vincennes ne representait pas son Systeme, et va jusqu'ä offrir des sommes

considerables ä celui qui parviendrait ä percer son dispositif.
Dans le compartiment de TExposilion francaise, on voit une plaque

oü se trouve incrustö un projeclile, ce qui permet de constater que
la plaque etait tres bonne, mais que le canon n'avait pas une
puissance süffisante.

M. Brown et MM. Petin et Gaudet ont expose un specimen de leurs
travaux, el Ton a pu constater que les metallurgistes anglais et francais

ont fait de grands progres dans la fabrication du fer forge.
Les navires francais sont göneralement conslruits d'une maniere

trös simple, ils sont en bois et revelus de plaques fixees au moyen
d'ecrous. Les navires anglais sont d'une construction plus compliquöe.

La liste ci-dessous indique Tepaisseur des plaques, Tarmement
et la vitesse des navires des deux marines. Dans Ja marine francaise,
les plaques sont generalement appliquees sur une muraille en bois de
27 pouces.

Navires cuirasses de la marine francaise.
Epaiss. des plaques

en pouces. Armement. Vilesse.

Le Magenta 4 p. 5 1. N'est pas fixe. 13 n. 5

t „ E,, k„ ßi (4c.de 14 ton. dans les tourelles,. »,Lzfilandre 5 p, bl, ß „, „ 14n.34r (o can. de 8 ton. sur Ies flancs.

La Gloire 4 p. 7 1. N'est pas determine. 13 n. 5

i„w .„„/-„„„: „u;„„,(„.\i„ oi l4c.del4ton.danslestourelles,, KLeAfami<?o (navire en bois et fer) 7 p. 8 1. js „ 14n.o

r ni (4 c. de 8 ton. dans les iours. 1Q KLAlma — — 5 p. 9 1.1. „ 12 n. ör (4 — sur les llancs.

Le Bölier 8 p. 6 1. 2c.de 14 ton.dans les tourellesl2 n. 0

L'Arrogante (batterie flottante) 4 p. 7 1. N'est pas determine\ 8n. 0
L'Embuscade 5" p. 51. — 8n.0
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Les canons de 14 tonnes ont un calibre de 9 pouces 45 lignes; le
calibre de ceux de 8 tonnes est de 8 pouces 64 lignes.

Chacun des bäliments indiques ci-dessus represente un type
particulier; les autres navires existants ou en construction appartiennent
au meme type que ceux dont nous venons de faire Tönumöration.

(A suivre.)

CHRONIQUE.
Samedi 5 novembre a ete ouverte ä Thoune Tecole des instrncleurs cantonaux,

ä laquelle les instructeurs des armes speciales assistent aussi. Elle se compose
de 16 instructeurs en chef de divers canlons, de 324 instructeurs d'infanterie et
16 dits pour les armes speciales; en tout 278 hommes. Le commandant de l'ecole
est M. le colonel Hofstetter; son rernplacant, M. le colonel de Salis, et son aide,
M. le lieutenant-colonel Hess. L'instruction esl confiee aux soins de 12 instructeurs

de Ire classe et de 10 dits de II"18 classe. L'ecole esl divisee en 3 compagnies
ou sections; la premiere et la seconde compagnie, comprenant les instructeurs de

langue allemande, sont sous le commandement de MM. les colonels Schaedler et
Stadler, et la troisieme comprenant les inslructeurs de langue francaise el italienne,
sous la direclion de M. le colonel Wieland.

Deux points prineipaux occupent ce cours : la connaissance, le maniement,
l'usage des armes transformees de petil el de gros calibre ; puis en seconde ligne
Tapplication des divers systemes simplifies aux formes tactiques et ä la gymnastique,
ä Texercice ä la bayonnette. — Le projet de reglement actuel ne renferme pas
moins de 488 articles, qui fonl les sujets d'etude.

Le 15 courant au soir, esl arrive ä Berne ie premier envoi de fusils Peabody
acbeles en Amerique par les soins de M. Mechel, capitaine d'etat-major federal
et contröleur d'armes. L'envoi consiste en 100 pieces, donl 80 ont ele immediatement

expediees ä Thoune pour y elre examinecs par les instructeurs de Tecole.
Les 20 restantes serviront aux essais que se propose de faire l'adminislration du
materiel de guerre.

On ecrit de Thoune ä la Bernerblatt que les essais de tir faits avec les fusils
transformes d'apres le Systeme Milbank-Amsler ne sonl rien moins que satisfaisants.
La majeure partie de ces armes sont si peu propres au service qu'on doit les metlre
de cote. On leur preTere les fusils de chasseurs el les carabines ordinaires dont on
a eu l'occasion de reconnaitre Texcellence. On ne sait ä quoi Ton doit attribuer
ce fächeux resultat. En altendant, on se demande s'il ne serait pas prudent et
convenable de suspendre la transformation, caron esl convaineu que le fusil Amsler
ne fera jamais merveille.

Parmi les tractandas de la prochaine session des Chambres federales, le 2
decembre prochain, se trouvent entr'autres les objets miliiaires suivants:

Message et projet d'arrete concernant Tamelioration de la race chevaline suisse;
Plainle de Berne et de Bäle-Ville touchant la transformation des affüts;
Message et projet d'arrete touchant Thabillement de la landwehr et les changements

ä Thabillement et ä Tequipement de Tarmee federale;
Demandes de credits supplementaires.
II y aura aussi, assure-t-on, des interpellations sur les causes des lenteurs et

de Tinsucces de la transformation des fusils et de la fabrication du nouveau
modele.

Le Conseil federal a approuve une ordonnance soumise par son Departement
militaire, concernant le nouveau chariot de sapeurs.

LAUSANNE. IMPRIMERIE PACHE, CITE-DERRIERE, 3.
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